
3e rencontres herpétologiques du Grand Est - 15 et 16 décembre 2017, Muséum Aquarium de Nancy 

Un nouveau pathogène des 

amphibiens et la réponse 

européenne

Marie POULAIN & Claude MIAUD

Centre d’Ecologie Fonctionnelle et Evolutive, CNRS, UMR 5175

Biogéographie et Ecologie des Vertébrés, EPHE, PSL

Montpellier, France 

(marie.poulain@cefe.cnrs.fr ; claude.miaud@cefe.cnrs.fr)



3e rencontres herpétologiques du Grand Est - 15 et 16 décembre 2017, Muséum Aquarium de Nancy 

Batrachochytrium salamandrivorans (Bsal) est décrit comme un « super » 

pathogène (Nature 2017) 
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Deux cas de mortalité détectés en 2008

Espèces touchées : 

- Salamandre tachetée à Bunderbos

- Triton alpestre à Putberg

En 2013, cause attribuée à 

Batrachochytrium salamandrivorans

=> Champignon pathogène venu 

d’Asie

Et depuis…

Deux cas de mortalité mystère ...
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Deux cas de mortalité détectés en 2008

Espèces touchées : 

- Salamandre tachetée à Bunderbos

- Triton alpestre à Putberg

En 2013, cause attribuée à 

Batrachochytrium salamandrivorans

=> Champignon pathogène venu 

d’Asie

Et depuis…

16 sites recensés en 2016

• Pays-Bas : 6 sites

• Belgique : 5 sites

• Allemagne : 5 sites

Deux cas de mortalité mystère ...
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• Financement d’un programme de connaissances, surveillance et d’actions vis-à-vis de ce pathogène (2017-2019).

• 7 pays (Pays-Bas, Belgique, Allemagne, France, Royaume-Uni, Italie et Espagne). 

Mise en place d’un programme européen

Mitigating a new infectious disease in Salamanders to counteract a loss of European

biodiversity (07.027731/2017/750768/SER/ENV.D.3)
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans (Bsal)

2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

Plan de la présentation



3e rencontres herpétologiques du Grand Est - 15 et 16 décembre 2017, Muséum Aquarium de Nancy 

1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Etude sur une population de 

Salamandre tachetée de 

Robertville, Belgique

• probabilité de survie divisée 

par six

• effondrement des populations

 90% de la population 

perdue en 6 mois 

• Les adultes sont 

particulièrement touchés 

Gwij Stegen et al (2017) Drivers of

salamanders extirpation mediated by

Batrachochytrium salamandrivorans. Nature@ Crédit photo : université de Ghent
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

@ Crédit photo : université de Ghent

Les signes cliniques observés : 

• Ulcération localisée ou étendue

• Erosion de la peau

• Production de mue anormale

• Apathie et manque d’appétit 
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Le cycle vital de Bsal: 
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Moyen de propagation et persistance dans l’environnement :

spores enkystées

Zoospore

Les spores mobiles ou zoospores :

- Aquatique et terrestre

- Résistante jusqu’à 48h 

Les spores non mobiles ou spores 

enkystées

- Aquatique

- très forte capacité à adhérer

- plus résistantes à la prédation 

- jusqu’à 30 jours 

Gwij Stegen et al (2017) Drivers of

salamanders extirpation mediated by

Batrachochytrium salamandrivorans. Nature
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Les impacts directs du champignon :

L’interaction hôte-pathogène chez les salamandres

• Pas de réponse immunitaire chez les individus testés

• Quelque soit la charge, il y a mortalité



3e rencontres herpétologiques du Grand Est - 15 et 16 décembre 2017, Muséum Aquarium de Nancy 

1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Les impacts directs du champignon :

L’interaction hôte-pathogène 

Urodèles

33 % d’individus touchés 

dans les populations 

étudiées 

Pas de réponse 

immunitaire chez les 

individus testés

Quelque soit la charge, il y 

a mortalité

Martel et al. (2017) Recent introduction of a chytrid fungus endangers Western Palearctic salamanders
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1ère partie : Le pathogène Batrachochytrium salamandrivorans

Les impacts directs du champignon :

L’interaction hôte-pathogène chez les salamandres

• Pas de réponse immunitaire chez les individus testés

• Quelque soit la charge, il y a mortalité

L’interaction hôte-pathogène chez les autres amphibiens

• Pas forcement mortalités.

• Possibles espèces réservoir ? 

- Alyte accoucheur ne présentant aucun signe de maladie peut avoir une 

infection suffisante pour permettre la transmission du pathogène
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OBJECTIFS SUR LES TROIS ANNEES

DU PROGRAMME

PRIORITAIRE DÈS LE DEBUT DU PROGRAMME

REALISATION ANNEE 1

1. Définir l’aire de répartition de Bsal en 

Europe

2. Mettre en place un système européen 

d’alerte précoce

3. Développer des plans d’actions d’urgence

4. Evaluer l’efficacité des mesures pour 

l’atténuation à long terme des effets du 

pathogène

5. La communication vers le grand public et 

les professionnels de l’environnement

“Mitigating a new infectious disease in Salamanders to counteract a loss of European

biodiversity” 
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

En France :
Espèces sélectionnées : 

- Salamandre tachetée 

(ssp. terrestris et ssp. fastuosa)

- Calotriton des Pyrénées

- Euprocte de corse

- Salamandre Corse

- Spélerpès de Strinati

- Salamandre de Lanza
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

Les participants : des PNN, des PNR, des

ENS, des CPIE, L’ONF, la SHF, la LPO, le

CNRS, des associations: BUFO, cistude

nature, Picardie nature, GNECAL, GMLH….

Bilan :

• 36 populations de Salamandre tachetée

(35 ssp. terrestris et 1 ssp. fastuosa)

• 5 populations de Calotriton des Pyrénées

• 2 populations d’Euprocte de Corse

• 2 populations de Salamandre Corse

• 2 populations de Spélerpès de Strinati

• 1 population Salamandre de Lanza
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvement par 
écouvillonnage

Premier Bilan: Echantillonnage 
réalisées sur 12 populations (en attente 
d’analyses)

Mais….. des observations suspectes ! 

@ Crédit photo : Fellet Gaël, ONF

@ Crédit photo : Alix Michon LPO

 Cause inconnue
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

 Ramassage des cadavres

Diagnostic par qPCR au laboratoire 
certifié

mettre en place un système européen 
d’alerte précoce

Alerte amphibien 

Protocole Pop Amphibien 
SALAMANDRE

communication vers le grand public et 
les professionnels de l’environnement
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2ème partie : Les objectifs de de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

 Ramassage des cadavres

 Diagnostic par qPCR au 
laboratoire certifié

2. Mettre en place un système 
européen d’alerte précoce

 Alerte amphibien 

Protocole Pop Amphibien 
SALAMANDRE

la communication vers le grand public 
et les professionnels de 
l’environnement
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »
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 Diagnostic par qPCR au 
laboratoire certifié

2. Mettre en place un système 
européen d’alerte précoce

 Alerte amphibien 
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

 Ramassage des cadavres

 Diagnostic par qPCR au 
laboratoire certifié

2. Mettre en place un système 
européen d’alerte précoce

 Alerte amphibien 

 Protocole PopAmphibien
SALAMANDRE

3. La communication vers le grand 
public et les professionnels de 
l’environnement

Exemple  : le monde de la terrariophilie
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2ème partie : Les objectifs de « SALAMANDERS »

1. Définir l’aire de répartition de Bsal 
en Europe

 Campagne de prélèvements par 
écouvillonnage

 Ramassage des cadavres

 Diagnostic par qPCR au 
laboratoire certifié

2. Mettre en place un système 
européen d’alerte précoce

 Alerte amphibien 

 Protocole PopAmphibien
SALAMANDRE

3. La communication vers le grand 
public et les professionnels de 
l’environnement



3e rencontres herpétologiques du Grand Est - 15 et 16 décembre 2017, Muséum Aquarium de Nancy 

2ème partie : Les objectifs « SALAMANDERS »
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Merci


